Felix Mendelssohn
Enfant prodige, compositeur et instrumentiste, il est l’auteur à 17 ans du Songe d’une nuit d’été – qui contient la fameuse ‘Marche nuptiale’. Contemporain de Schumann, Berlioz et Chopin, il exerça une forte influence sur la vie musicale de son temps, participant à la redécouverte de J. S. Bach : il dirige à 20 ans la Passion selon saint Matthieu. Son œuvre comprend des ouvertures (dont Les Hébrides), des oratorios, cinq symphonies, des concertos pour piano et pour violon, de la musique de chambre, des lieder et des chœurs a cappella. Figure éminente du romantisme par l’invention mélodique et la couleur orchestrale, il est également classique par la science du contrepoint, la clarté et la distinction de l’écriture. 

Magnificat
Le Magnificat est une œuvre de jeunesse composée en 1822 qui combine plusieurs influences, le baroque, le classicisme et le romantisme. Le texte en latin, tiré de Luc I/46-55, chanté par un chœur mixte et des solistes, exprime la louange de Marie lors de l’annonce de sa maternité : « Mon âme exalte le Seigneur, Exulte mon esprit en Dieu, mon Sauveur ». Composée pour chœur mixte, solistes et orchestre, l’œuvre comporte 7 parties : 1. Magnificat, 2. Quia respexit (soprano et chœur femmes)), 3. Et misericordia, 4. Fecit potentiam (basse), 5. Deposuit potentes (soprano, alto et basse), 6. Gloria Patri, et 7. Sicut erat.
L’exécution dure environ 30 minutes.

Ouverture Les Hébrides
Les Hébrides ou La Grotte de Fingal, initialement intitulée L'Île solitaire, est une ouverture composée au cours de l'hiver 1830-31. Le thème évoque le souvenir d'une excursion que le compositeur avait faite à la célèbre grotte. Le morceau, en si mineur, nous fait partager la mélancolie des lieux qui inspirèrent les poèmes de James Macpherson et les récits de Walter Scott. Il constitue, selon certains, « le premier grand tableau marin de la musique romantique ». La première représentation de l'œuvre eut lieu à Londres en 1832, sous la direction du compositeur.
Son exécution dure environ 10 minutes 

Psaume 42
Le Psaume 42 pour chœur mixte, solistes et orchestre, a été composé à l’occasion du voyage de noces du compositeur, en cadeau à sa nouvelle épouse. Il a été publié en 1839 et a été l’objet de nombreux remaniements. Schumann y voyait le chef d’œuvre de la musique religieuse de Mendelssohn et même de toute son époque. Le texte, généralement chanté en allemand, bien qu’il y ait une version anglaise, est un appel au secours d’une âme désespérée, assoiffée de Dieu : « Comme un cerf altéré cherche l'eau vive, ainsi mon âme te cherche toi, mon Dieu ». L’œuvre comprend 7 mouvements : 1. Coro, 2. Aria (soprano), 3. Recitativo (soprano), 4. Coro, 5. Recitativo (soprano), 6. Quintetto (soprano et chœur hommes) et 7. Schlußchor.
La durée est approximativement de 25 minutes.
Emmanuelle Demuyter
Emmanuelle Demuyter commence son apprentissage au conservatoire de Toulon et poursuit au CRR de Paris puis au CNSMD de Lyon avec Mireille Delunsch. Elle a été Marie dans La Fille du régiment de Donizetti, Mireille dans l’opéra de Gounod, La Folie dans Platée de Rameau, Constance dans Dialogues des carmélites de Poulenc, etc. Elle était la Petite renarde rusée dans l’opéra de Janaček en 2025 au CNSMD sous la direction de Philippe Forget.

Marie Le Normand 
Marie Le Normand se forme au chant au CRR d’Angers puis elle intègre le CNSMD en 2021 dans la classe de Mireille Delunsch et Sylvie Leroy. Diplômée en chant lyrique en 2024, elle a participé à divers projets, notamment en tant que soliste, dans le Stabat Mater, la Petite Messe Solennelle de Rossini et le Requiem de Mozart (dir. B. Tétu), dans la Messe en sol mineur de Bach (dir. O. Besson), le Stabat Mater de Dvořák (dir. Ph. Forget). Elle a obtenu plusieurs prix et récompenses.

Baudouin Aubé
Après les Petits Chanteurs à la Croix de Bois, Baudouin intègre le CRR de Paris, et en 2023 il est admis au CNSMD dans la classe de Mireille Delunsch. Il y chante Basilio et Don Curzio dans Le Nozze di Figaro puis à la Seine Musicale avec l’orchestre Appassionata (dir. M. Herzog). Plus récemment, il a chanté sous la direction de Jean-Christophe Spinosi, Bernard Tétu, Philippe Forget. En février prochain, il sera Gonzalve à Lyon dans L’Heure espagnole de Ravel sous la direction de Nicolas Kruger. 

Jérémy Bertin
Jérémy Bertin a été formé au CRR de Lyon puis au CNSMD dans la classe de Mireille Delunsch. Diplômé en 2024, il a chanté dans La Forza del Destino à l’Opéra de Lyon et aux Chorégies d’Orange, des Mélodies de Berlioz au Festival de La-Côte-Saint-André. Il a été soliste dans le Stabat Mater de Dvořák, dans le Magnificat de Bach et dans le Requiem de Fauré et il a été Escamillo dans Carmen. Il était soliste basse dans la Symphonie n°9 de Beethoven avec ARCAMA.

Ensemble vocal ARCAMA
Crée en 1978 sous l’égide du CNRS, l’ensemble vocal ARCAMA est composé de près de 60 choristes. Il a été dirigé par Luping Dong de 2010 à 2023 et est dirigé depuis par Philippe Péatier. Il a interprété la Passion selon saint Matthieu et la Passion selon saint Jean de Bach, la Messe de Minuit de Charpentier, le Requiem de Fauré et le Requiem de Mozart, la Missa Choralis de Liszt, le Stabat Mater de Dvořák, Orphée et Eurydice de Gluck, etc. Pour le Printemps des chœurs 2025 il a donné le dernier mouvement de la Symphonie n°9 de Beethoven et l’Ave Maria de Pascal Descamps. Prochain concert : la Messe en ré de Dvořák et les Vêpres solennelles d’un confesseur de Mozart, version pour orgue, en octobre 2026. Voir : https://choeurarcama.fr/
